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s faire Peffai fur une jeune fille, dont de-
9 Pauvres parens s’eftimoient heureux de. lui
5 abandonner le foin, & qu'elle faifoit éle~
s ver fans permettre qu’on ,lui dit un' mot
s hi de Dieu ni de la Réligion. La reine. vit
5 lenfant, & elle en eut pitié. Elle vouloit
» parler a la dame qui s'étoit emparée de fon-
» €ducation ; mais, {ur ce qu’on l'affura qu’elle
s Ne gagneroit rien par repréfentations, aprés
5 enTavoir prévenu le ‘roi-fon pere, elle fit
5 enlever la jeune fille & fe chargea de lui
,» faire donner une éducation chrétienne dang
» un couvent, ou elle paya fa penfion. .3
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P/ulomat}u mufe juyeniles. A Anvers, chez
Plantin 1654. .

N lit dans ce livre , , vieux de pres ‘dun.

fiecle & demi, les vers {uivans qu'on . di-
roit étre d’ hxer ou d’aujourd’hui, tant ils pei.
gnent fidélement ce que -nous voyons.

Infernis ‘emifla plagis noftro orbe wagatur
Eumenidum funefta coboys, comitefque Jequumtuy
Et dolus ; & furar, infidicque , & flebile lethums.
Nullu“mget vegio 5 widuate civibus uvbes;
Tecta everfa s are incenfe ;' [poliatu colonis
Syuallent avwa s calent cognato fanguine vivi....
His ego nolturnis lacrymis , gemituque diuyno
Immoror. Hag utinam gentes. |

Secum unimo reputent , & amicas fedeve cevto
Conjungant dextras , & felfus pondere belli
Mites, & exbaufti cives populique quiefcant!
Jura mugzjl'mtu.r vepetat fua . 1obilis artes
Lugenuas pubes 5 &efestaque vura colonys ,
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